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PRÉSENTATION  
 
 
L’éducation et l’instruction publique sont au programme du quatrième Banquet républicain 
Rousseau. Qu’en est-il, aujourd’hui, du rôle éducatif et instructif des parents et des enseignants, de la 
société en général ? Notre société est en pleine évolution ; ce débat est d’une actualité brûlante. 
 
Cette soirée se déroule au Collège Rousseau qui accueille environ 800 élèves encadrés par 
plus de 100 enseignant-e-s et une équipe technique et administrative d'une quinzaine de 
personnes. Ouvert en 1969, son bâtiment est situé à l'avenue du Bouchet, à Genève. Cet 
établissement porte le nom de l'écrivain et philosophe Jean-Jacques Rousseau, né à Genève 
en 1712, auteur notamment d'un célèbre ouvrage sur l'éducation (l'Emile). Ainsi ce débat se 
tient dans un lieu hautement symbolique lié à Rousseau et au thème de la soirée. Ce sera 
l’occasion d’évoquer la vie et l’œuvre du philosophe mais aussi de débattre sur l’éducation et 
l’instruction.  
 
 
 
Le débat 
Dès 18h00, les débatteurs s’exprimeront au sujet de Rousseau et de l’Emile, ou, De l’éducation publié 
en 1762. Puis, ils échangeront sur l’évolution des principes de l’éducation de Rousseau à aujourd’hui. 
Le débat sera probablement très engagé car, si elles sont complémentaires et interactives, 
l’instruction publique et l’éducation sont parfois opposées dans leur mise en œuvre. En effet, parents 
et enseignants en sont des acteurs essentiels qui doivent agir en complémentarité. Mais n’oublions 
pas, non plus, la société dans son ensemble véhicule des valeurs et produit un contexte plus ou 
moins favorable en relation avec le climat économique et social et les conditions de vie ! 
 
Les interventions du public 
A 19h30, le public pourra intervenir en posant ses questions et en livrant des témoignages. 
 
Le buffet dînatoire 
Dès 20h00, un buffet dînatoire permettra aux débatteurs et aux intervenants de poursuivre les 
échanges de manière plus informelle. Inscription obligatoire, gratuit dans la limite des places 
disponibles. 
 
Renseignements : delhoume@bluewin.ch
 

 

 
 
 
 

mailto:delhoume@bluewin.ch
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JEAN-JACQUES ROUSSEAU ET L’ÉDUCATION 
 
De 1756 à 1762, Rousseau vit à l’Ermitage et au Mont-Louis, où il compose quelques-unes de ses 
œuvres majeures : La nouvelle Héloïse, Du contrat social et, en 1762, l’Emile, ou, De l’éducation. 
 
« Oserais-je exposer ici la plus grande, la plus importante, la plus utile règle de toute l'éducation ?  Ce 
n'est pas de gagner du temps, c'est d'en perdre ». Extrait de l’Emile, livre second 
 
 
L’Emile, ou, De l’éducation, Jean-Jacques Rousseau (1762) 
 
Rousseau est assez sévère vis-à-vis des pratiques de son temps en matière d’éducation. Il est vrai 
que les professeurs de collège et autres précepteurs, loin d’être intéressés par leurs élèves, ne sont 
selon lui que « des âmes mercenaires ». Il propose dans Emile, ou, De l’éducation de se tourner 
résolument vers l’enfant, et de ne surtout plus chercher «l’homme dans l’enfant». Est développée 
dans cet esprit la notion d’éducation négative, qu’il ne faut surtout pas comprendre comme un simple 
laisser-faire, mais plutôt comme la seule manière de laisser s’épanouir ce qui, chez l’enfant, lui 
appartient en propre : 
 
« Si vous pouviez ne rien faire et ne rien laisser faire ; si vous pouviez amener votre élève sain et 
robuste à l’âge de douze ans sans qu’il sût distinguer sa main droite de sa main gauche, dès vos 
premières leçons les yeux de son entendement s’ouvriraient à la raison… Bientôt il deviendrait le plus 
sage des hommes et en commençant par ne rien faire, vous auriez fait un prodige d’éducation. » 
Extrait de l’Emile 
 
Emile, ou, De l’éducation raconte, en effet, l’éducation d’un jeune homme par son précepteur durant 
vingt-cinq ans, c’est-à-dire sur une période assez longue pour aborder toutes les étapes de la vie, y 
compris les premières années de l’âge adulte. Ce roman aura tant à la fin du siècle qu’aux siècles 
suivants une influence considérable : Edouard Claparède choisit de fonder en 1912, l’année même du 
bicentenaire de la naissance de Rousseau, un Institut Jean-Jacques Rousseau (aujourd’hui Faculté 
de psychologie de l’Université de Genève) et Emile, ou, De l’éducation est aujourd’hui devenu, dans le 
domaine pédagogique, une référence incontournable. 
 
www.rousseau2012.ch

 

http://www.rousseau2012.ch/
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INTERVENANTS 
 
 
De l’éducation à l’instruction publique 
 
 
Le public est le bienvenu pour participer à ce débat sur le thème : l’éducation et l’instruction 
publique, de Rousseau à aujourd’hui, avec : 
 
 

François Abbé-Decarroux : Directeur général de la HES-SO Genève 
François Abbé-Decarroux a suivi une formation universitaire en économie à l'Université de 
Genève. Il y obtient son doctorat en 1990. Nommé en mars 2006 par le Conseil d'Etat 
genevois au poste de directeur général de la HES-SO Genève, François Abbé-Decarroux est 
à la tête d'une entité HES qui réunit six écoles représentant près de 4500 étudiant-e-s ainsi 
que plus de 1100 collaboratrices et collaborateurs. Auparavant, ce docteur ès sciences 
économiques et sociales a été respectivement professeur invité à l'Université d'Ottawa 
(Canada), maître-assistant (enseignement et recherche) au Département d'économie 
politique, chargé de cours à l'Université de Genève, professeur remplaçant à l'Université de 
Lausanne durant huit ans dans le programme de management et économie de la santé, 
directeur du Centre H+ Formation (Centre de formation en gestion pour cadres des 
établissements de santé de Suisse Romande et du Tessin), puis directeur de la Haute école 
de gestion de Genève (HEG) qui fait partie de la HES-SO Genève. Pendant six années à la 
direction de la HEG, il participe au domaine de formation HES-SO économie et services ainsi 
qu'au Comité directeur de la Haute école spécialisée de Suisse occidentale où il continue de 
siéger. Marié, il est père de trois enfants.  
 
 
Gérard Deshusses : Enseignant et formateur d’enseignants, homme politique 
Il a été enseignant de français au CO Florence, puis responsable de diverses formations 
continues, et de la formation des nouveaux enseignants à l' Ecole supérieure de Commerce 
de Chêne-Bougeries. De 1991-1993, il fut membre du « groupe ad hoc » chargé d'élaborer un 
projet de réforme des Etudes pédagogiques secondaires. Il fut également responsable du 
groupe FEE/PL chargé d'élaborer un projet de collège, président de la maison de quartier « Le 
Chalet » et du comité de gestion de l'école de musique « La Lyre ». Enseignant bénévole à 
UPGE (Université populaire de Genève). Depuis août 2011, il est vice-président de la FAD 
(Fondation d'Art Dramatique). De 1999-2011, il est conseiller municipal (socialiste) de la Ville 
de Genève, membre des commissions des finances, du contrôle de gestion et du logement. 
De 2005 à 2011, et à différentes reprises, il est chef du groupe socialiste au Conseil 
municipal. Président du Conseil municipal Ville de Genève en 2004-2005. il est de 1976 à 
2011, membre de la FAMCO (Fédération des associations des maîtres du CO).  
Marié, il est père de deux enfants, et passionné de poésie, théâtre, littérature, musique, et de 
randonnée en montagne. 
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Marie-Françoise de Tassigny : Consultante en éducation préscolaire 
En janvier 1995, elle est élue au Grand Conseil de la République et Canton de Genève. Au 
cours des années suivantes, de nombreux voyages dans le cadre de sa fonction de déléguée 
à la Petite Enfance lui permettront de découvrir de nouveaux modes de fonctionnement et de 
pensées. En 2005, elle est élue présidente du Grand Conseil. Aujourd’hui, Marie-Françoise 
est comblée par la naissance de trois petites-filles : Chiara née en février 2003, Camille née 
en mars 2006 et Clémence née en novembre 2010, enfants de sa fille Elodie ainsi que d’un 
petit-fils, Guillaume né en juin 2008, chez son fils Thibaut. En juin 2006, elle est élue à 
l’Assemblée des Français de l’Etranger et dès lors s’investit dans la communauté française de 
Genève. Depuis 2008, elle a repris la présidence de l’U.F.E. Genève. Depuis janvier 2010, 
elle vit une retraite active, se partageant entre sa fonction de Conseiller des Français de 
l’Etranger, ses mandats de consultante en éducation préscolaire et ses nombreuses activités 
associatives, sans oublier sa famille. 
 
 
Nathalie Leutwyler : Directrice du Collège Rousseau, Genève 
Enseignante d'histoire et d'économie au Collège Voltaire depuis 1987, Nathalie Leutwyler 
devient maîtresse adjointe en 1996, puis doyenne dès 1998. Pendant 10 ans, elle a présidé la 
COMPO (Commission de Musique du Postobligatoire) et depuis 2006, elle représente l'Etat 
de Genève au Conseil de fondation de l'OSR. Après une formation universitaire en histoire 
économique et sociale, Mme Leutwyler a obtenu un certificat d'aptitude à l'enseignement 
secondaire, puis un DEA en pédagogie et a développé ainsi ses compétences en pédagogie 
et en management des institutions scolaires. 
 
 
Charles Magnin : Professeur en histoire de l'éducation 
Charles Magnin est professeur honoraire de l’Université de Genève après y avoir été, jusqu’à 
cette année, professeur ordinaire en histoire de l’éducation. Au sein du Laboratoire d’histoire 
sociale et culturelle de l’éducation (LHiSCE) dont il est un des cofondateurs, il travaille plus 
particulièrement sur l’histoire du système d’enseignement et de la culture scolaire, du 16e 
siècle à aujourd’hui. Ses recherches et ses enseignements portent principalement sur 
l'histoire de l'école obligatoire et de l'enseignement secondaire. Ses travaux concernent aussi 
bien la pédagogie que la culture et les structures scolaires de même que les débats politiques 
et sociaux, ainsi que culturels et scientifiques relatifs à l’éducation, du 16e siècle à aujourd’hui. 
Ils ont trait plus particulièrement à l’histoire de l’(in)égalité dans le champ de l’instruction 
publique, saisie à travers les idées et les actions des nombreux acteurs qui s’affrontent 
aujourd’hui encore sur cet enjeu clé. Charles Magnin est président de la Fondation Archives 
Institut J.-J. Rousseau et membre fondateur de la CRIÉE (Communauté de Recherche 
Interdisciplinaire sur l'Education et l'Enfance). À ces deux titres, il participe à la collecte, la 
préservation et la mise en valeur d’archives et d’objets relatifs à l’éducation, entre autre à 
travers l’organisation d’expositions historiques dans ce domaine. 
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Jean Romain : Enseignant, philosophe, écrivain 
Petit-fils de l´écrivain Jean Risse et fils d´avocat, Jean Romain a suivi son école primaire à 
Sion. Durant les années soixante, il fait ses études classiques au Collège de l'abbaye de 
Saint-Maurice (1972). Il garde un souvenir très vif de ces années d'internat. Un de ses romans 
a été consacré à cette période : « Les Chevaux de la pluie ». Puis, il fréquente l´Université de 
Lausanne (en lettres), Fribourg (en philosophie) et Genève (Hautes études internationales en 
histoire). Entre sa passion de la photographie et celle des voyages, il enseigne et il écrit. 
Homme d'engagement et de conviction, il aime les débats d'idées et les confrontations 
d'opinions. Il est professeur de philosophie à Genève et chroniqueur dans divers journaux. Il a 
également publié une vingtaine de livres en vingt ans. Co-fondateur en 2001 de l'Association 
refaire l'école (ARLE) à Genève, il en a été le premier président et, de 2005 à 2009, en a été 
le porte-parole. À l'automne 2009, il est élu député au Grand Conseil de Genève. 
 
 
Martin Rueff : Professeur à l’Université de Genève 
Après avoir enseigné à Bologne et à Paris, Martin Rueff est professeur ordinaire au 
Département de langue et littérature françaises de l'Université de Genève.  
Critique, philosophe et traducteur, il se consacre à l'œuvre et à la pensée de Rousseau depuis 
une vingtaine d'années. Il lui consacrera deux livres en 2012 : L'anthropologie du point de vue 
narratif - Les modèles de Jean-Jacques Rousseau (Honoré Champion, juin 2012) et 
Grammaires de Rousseau (P.U.F., 2012). Il coordonne à l'Université de Genève le 
programme Penser avec Rousseau. Poète, il a remporté le prix Henri Mondor de l'Académie 
Française pour son recueil Icare crie dans un ciel de craie, (Belin, 2008).   

 
Katarina Schindler : Directrice de l’Ecole des parents-Genève.  
Après avoir obtenu sa maturité au Collège Rousseau, elle suit une formation de sociologue à 
l'Université de Genève, puis de formatrice d'adultes. Elle a travaillé 17 ans à l'Université 
Ouvrière de Genève UOG comme responsable du secteur intégration, puis en tant que 
membre de la direction. Elle a l’expérience de la formation des adultes migrants notamment 
avec les adultes analphabètes. Depuis 2007, elle est directrice de l'Ecole des parents, 
membre de la Commission cantonale de la famille. Mère de deux enfants, elle sait aussi ce 
qu’est l’éducation au quotidien. 
 
 

 
Et les questions et les témoignages du public… 
 
Modérateur : Olivier Delhoume 
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CONTEXTE ET RAPPEL HISTORIQUE 

 
Les banquets républicains, rappel historique 
 
La Ville de Genève célèbre, de façon populaire, le tricentenaire de la naissance de Jean-
Jacques Rousseau. Pour rappeler l’importance du grand philosophe et écrivain genevois dont 
la pensée rayonne encore aujourd’hui, le Département de la Culture et du Sport de la Ville de 
Genève a initié, en collaboration avec différents partenaires suisses et français, toute une série 
de manifestations, à commencer par les banquets républicains.  
 
Au 19e siècle des banquets étaient organisés dans toute la France par les opposants à la monarchie 
constitutionnelle qui réclamaient le suffrage universel. Ces réunions servaient de prétexte aux 
Républicains, qui n’avaient pas droit de cité, pour se réunir et débattre de leurs idées. C’est 
l’interdiction de l’un d’eux qui déclencha la révolution de 1848. Les banquets ont également été à 
l'honneur lors des deux importantes commémorations rousseauistes à Genève, soit le premier 
centenaire de la mort du philosophe, en 1878, et le bicentenaire de sa naissance, en 1912. Cantonnés 
en 1878 et en 1912 aux seuls murs de la Ville de Genève, les banquets sont cette fois étendus dans 
le temps et l'espace.  
 
 
Les banquets du tricentenaire de Rousseau à Genève :  
9 décembre 2010 > 28 juin 2012  
 
Olivier Delhoume a été chargé par la Ville de Genève de remettre au goût du jour les banquets 
républicains. Véritables débats d’idées en relation avec la vie et l’oeuvre de Rousseau, ils abordent 
des thèmes de notre société. Il ne fait aucun doute que les problématiques rousseauistes restent 
pleinement d’actualité, du contrat social à la pédagogie, de l’introspection à la défense des libertés, de 
la place du théâtre dans la vie culturelle à celle de l’homme dans la nature. À la fois forums festifs et 
débats citoyens, ces banquets du 21e siècle se présentent comme le fil rouge des célébrations 2012 
Rousseau pour tous.  
 
Une série de huit banquets sont prévus à Genève et en Europe, entre décembre 2010 et juin 2012. Ils 
pourront se dérouler de manière simultanée dans différentes villes et se répondre par des moyens 
multimédia. Le grand banquet des festivités Rousseau aura lieu le 28 juin 2012, jour anniversaire de 
la naissance du philosophe. Il sera l’occasion d’une grande fête populaire au Parc La Grange.  
 
 

Prochain banquet républicain – À la table de Rousseau  
mardi 29 novembre 2011, dès 18h00 
Bibliothèque de Genève, Parc des Bastions, Genève 
Thème : Faut-il brûler les livres ? 
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CONTACTS PRESSE  
 
 
Information et documentation  
 
Olivier Delhoume, responsable banquets républicains : 079 687 69 82 
delhoume@bluewin.ch  
 
 
 
 
Pour des informations complémentaires : 
 
Dominique Berlie, chef de projet  
+41 (0)22 418 65 23 ; dominique.berlie@ville-ge.ch  
 
François Jacob, chef de projet  
+41 (0)22 418 95 63 ; francois.jacob@ville-ge.ch  
 
Joëlle Oudard, coordinatrice  
+41 (0)22 418 65 18 ; joelle.oudard@ville-ge.ch  
 
Laurence Ganter, chargée de communication  
+41 (0)22 418 65 61 ; laurence.ganter@ville-ge.ch  
 
 
 
 
Pour plus d'informations sur Jean-Jacques Rousseau et la pré-programmation, rendez-vous sur 
www.rousseau2012.ch  
 
Si vous souhaitez recevoir la lettre d'information sur 2012 Rousseau pour tous merci d'envoyer un 
courrier à : culture@ville-ge.ch
 

mailto:delhoume@bluewin.ch
mailto:dominique.berlie@ville-ge.ch
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mailto:laurence.ganter@ville-ge.ch
http://www.rousseau2012.ch/
mailto:culture@ville-ge.ch

